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rentre Allié, q'd tro'ive pour g'.JuI'-Ic ù fon trait}

de CcTion , l'attachehicnt nnnohude de /esf'fjeis

àfj dnmrihitlon y a fa glorlcufe perfonne.

Nous n'iL!;nor()iis pas que l'envoyé à'ViÇ-

pajrne a pris avant i")i! départ , & rceucilie

eneorc par éinilîairc.s cics ccrdi^c -rs le ()uc!-

("jucs paîticulicis ciui reiî.'cnt [)..rnii nous ;

ciicns mercenaires qu'il s'eil att.iché par
^les promelibs brillaiitcs , & qui cherchenc
ici des jiroléiites en pcrfuadant les lîmplcà

&: en elfrayant les iaiblcs. Mais quelque
choie que puifient contenir ces certificats

peu autcntiques , ils ne démentiront iamals

Ja voix générale , & la notoriété publique.

Les marchands Génois , Anidais , Hol-

landais , témoins de la révolution , ren-

dront compte de la vérité dans leur pa-

trie , ils certifieront d'une mnnicrc bien

plus cei^^îjiine (juc notre pavillon s'eft élevé

fans que la frégate fpagnole ait reçu au

lien la moindre infukc
,
que M. Wlloa

s'eil embarque avec toute la liberté poffible,

& fans aucun a^ae de notre part (jui tendit:

même à l'indefcence ; ciu'alors & depuis ,

nous avons redoublé d'égards h de poli-

telles envers les autres officiers de Sa Ma-
jellé Catholique

,
que pendant les troii

jours de la révolution ( chofe unique ^-

finguliere de l'aveu même des Eipagnols),-

il- ne s'eir élevé parmi plus' de douze ceni
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